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STRATIGRAPHIE DU BASSIN DE LA VALSERINE

par

Robert KRUMMENACHER

INTRODUCTION

Le but de ce travail de compilation a ete principalement la mise en carte de ia

stratigraphie et des formations observees dans le bassin de la Valserine L

Cette riviere du departement de l'Ain coule de la region de la Dole, pres de la

frontiere suisse, en direction du S.-W. vers Bellegarde oü eile se jette dans le Rhone.

A Chatillon-de-Michaille, la Valserine reQoit un affluent: la Semine. L'ensemble du

bassin presente une surface irreguliere de 370 km2 environ.

1. LA CARTE GEOLOGIQUE

Cette carte rassemble tous les travaux et leves de cartes partiels effectues jusqu'ä
ce jour sur la surface du bassin (fig. 1). L'ensemble a ete realise sur le fond topogra-
phique I.G.N. au 1:20 000 des feuilles Nantua 4, 7 et 8, Saint-Julien-en-Genevois 1,

2, 5 et 6, Moirans-en-Montagne 8, Saint-Claude 3, 4, 7 et 8, puis reduit ä l'echelle.
Mis ä part la these de H. Lagotala (1920) et les editions revisees des cartes

geologiques au 1:80 000, feuilles Nantua (1964) et Saint-Claude (1965), aucun de

ces travaux de detail n'a ete publie. Sur la figure 1, les diverses sources d'information
sont par ordre:

I. Sur les feuilles Nantua 4, 7 et 8 de la carte au 1:20 000 les leves de 14 diplömes •

d'ingenieur-geologues presentes ä Nancy entre 1960 et 1963. Ce sont:

1960: Barran, Bastide et Vaudangeon (Nantua 3 et 4); Bornet, Juteau et
Moulenes (Nantua 3, 4, 7 et 8); Champreux, Daessle et Duroche
(Nantua 4 et 8).

1961: Perrine, Lang et Liandrat (Nantua 7).
1962: Rasoamahenina et Traore (Nantua 7 et 8); Coste, Flattot et Perrot

(Nantua 4 et 8); Ballivy, Berrebi, Bessiere et Mariotti (Nantua 4);

1 Un resume de l'analyse structurale du bassin de la Valserine a ete publie recemment.
(R. Krummenacher, 1971).
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Berville, Bougier et Dagnaux (Nantua 4); Banquis, Ferrand et
Havard (Nantua 8); Chene, Ecorcheville et Jouannic (Nantua 8).

1963: Delucenay, de Reynies et Soubie (Nantua 7); Marechal, Roque et
Viguier (Nantua 7 et 8).

La plupart de ces travaux se recouvrent. De bons profils ont ete traces, tous

d'W. en E., perpendiculairement aux structures.



STRATIGRAPHIE DU BASSIN DE LA VALSERINE 229

II. Les quatre feuilles Saint-Julien I, 2, 5 et 6 ont ete levees par des etudiants de

l'Institut fran?ais du petrole en stage d'ete.

III. La feuille Saint-Claude 3 et la moitie N. de Saint-Claude 7 furent ögalement
couvertes par les stagiaires de l'I.F.P.
Une serie inedite de diplömes de l'Institut de geologie de l'Universitö de Geneve:

IV. « Etude geologique de la region de Montanges », G. Hutin (1966).
V. « Etude geologique de la region de Menthieres », J. P. Tripet (1966).

VI. « Etude geologique de la region de Champfromier », H. Loubat (1963).

VII. « Etude geologique de la region du Reculet», J.-M. Jaquet (1966).

VIII. «Etüde geologique de la region de Chezery », P. R. Koehn (1970).

IX. « Etude geologique de l'anticlinal du Reculet, entre le col de Crozet et le

Cret de la Neige », J.-P. Copponex (1955).
X. « Geologie de la combe d'Envers », R. Krummenacher (1954).

XI. « Etude geologique de la region de Lajoux », N. Tuzcu (1967).

XII. «Etüde geologique de la region de Lamoura », O. Piskin (1967).

XIII. « Etude geologique de la region de Septmoncel », E. Sarman (1967).

XIV. « Etude geologique de la region situee entre les Dappes et le Vatay »,

E. Yazgan (1967).
Enfin:

XV. « Etude geologique de la region de la Dole », H. Lagotala (1920).

La region a ete d'autre part etudiee ä l'aide de photos aeriennes de l'I.G.N.
Cette etude a ete utile pour assurer la liaison entre les divers leves et analyser quelques

regions encore mal connues dans leur detail.
Les feuilles geologiques au 1:20 000 presentees ci-apres s'harmonisent bien avec

la nouvelle feuille Bois-d'Amont au 1:50 000 editee en 1969 par le B.R.G.M. II en

va de meme de la carte publiee par Y. Arikan, en 1964, sur la region S. du massif
du Grand Credo.

Les unites de la legende de la carte sont essentiellement lithostratigraphiques.
Elles ont ete definies ä partir de coupes bien definies sur le terrain et etendues ä

l'ensemble de la region.
D'une maniere generale, ces formations ont ete choisies pour representer des

intervalles assez larges, aisement visibles et cartographiables sur le terrain et toujours
reconnaissables en photos aeriennes. Bien que de nombreux travaux en biostrati-
graphie aient dejä couvert, partiellement du moins, notre region, (R. Enay (1966),

M. Mouty (1966), S. Guillaume (1966), M.-A. Conrad (1969), N. Steinhauser
(1969), R. Wernli (1971)), ils ne sont pas assez nombreux pour que nous ayons pu
tenter d'en realiser la synthese. Nous nous sommes done volontairement tenu ä

l'ecart de toute correlation biostratigraphique pour examiner, en revanche, ce qui
pourrait, dans ces formations, etre mis en rapport avec les structures et les mouve-
ments embryonnaires qui ont precede leur mise en place.
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2. LE TRIAS

Les formations triasiques ne sont visibles qu'en un point, dans le petit \allon
de la Sandezanne, au S.-W. de Champfromier. Elles groupent le Rhetien et le Keuper.
A 600 m environ de la route de Champfromier, en remontant la Sandezanne, des

FIG. 2.
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marnes irisees ou rouges affleurent (15 ä 20 m d'epaisseur), qui sont attributes au
Rheden. Ces marnes entourent un pointement de gypse du Keuper. Au siecle dernier,
ce gypse etait exploite en carriere et la serie, plus complete, comprenait plus de

calcaires dolomitiques et de schistes noirs ä Estheria minuta (voir notice explicative,
feuille Nantua au 1:80 000, 3e edition). Cet affleurement de Trias, ainsi que la serie

de Lias l'entourant, sont formes de petites ecailles discontinues et il est difficile d'en
reconstituer la position initiale. Le gypse du Keuper est probablement intrusif. L'im-
portance du cheminement ascensionnel est difficile ä estimer, la partie superieure du
diapir etant erodee.

Sur les variations regionales de cette formation, nous ne possedons que des

correlations ä grande distance. Selon E. Winnock (1967), le Trias, dans la region
de la Valserine, aurait une epaisseur totale comprise entre 500 m au S.-W. et 1000 m
au N.-E. (fig. 2). Le recent sondage de la S.N.P.A.d'Humilly 2 (1969), confirme
cette interpretation. 11 semble egalement que le Buntsandstein, dans notre region,
soit absent ou tres reduit. Le Muschelkalk et la Lettenkohle ont ensemble 143 m
d'epaisseur ä Humilly 2 et, selon E. Winnock, pres de 400 m au N.-E., dans la

region de la Dole.
Cet epaississement est du, entre autre, ä l'intercalation de sei massif dans le

Muschelkalk moyen. Dans le Keuper enfin, une augmentation d'epaisseur semble

egalement se produire vers le N.-E. La zone salifere y est partout presente et forme

probablement plus des 80% de l'etage (E. Winnock, op. cit., fig. 3, 4, 5 et 6).

Les formations triasiques, notees TR, correspondent ä t3_1 de la feuille Nantua
au 1:80 000.

3. LE LIAS

Le Lias affleure en quatre points distincts: au S.-W. de Champfromier, au
Cret Chalam, dans la combe de Magras pres de Chezery et dans la combe d'Envers
au-dessus de Gex. Aucune de ces coupes ne donne une succession lithologique
complete et satisfaisante des formations. E. Bovier (1932) donne les zones d'Ammonites

de l'Hettangien, du Sinemurien, du Charmouthien, du Toarcien et de l'Aalenien,
trouvees ä Champfromier et dans la combe de Magras, dans une suite de calcaires

siliceux, marneux et de marnes. Aucune epaisseur totale n'est mentionnee. Au Cret
Chalam, selon X. de Tsytovitch (1918), les bancs de calcaires compact du Toarcien
sont surmontes par d'autres calcaires gris ou bleuätres de l'Aalenien inferieur.

A la combe d'Envers, nous avions retrouve les 25 m du sommet de cette formation

(R. Krummenacher, 1954). Des calcaires marneux et des marnes foncees,
schisteuses representent egalement l'Aalenien inferieur. Les calcaires ä Cancello-

phycus qui les surmontent appartiennent egalement ä l'Aalenien (R. Wernli, 1971).

Sur le terrain, ces couches font morphologiquement partie de la formation
superieure Dx. Nous les avons cartographies comme telles.
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Le probleme du Lias est ä revoir dans son entier. E. Winnock (op. cit.) situe
la region de la Valserine dans une zone d'epaisseur reduite. Le sondage d'Humilly 2.

en revanche, en traverse 442,5 m, ce qui modifie la carte d'isopaques de cet auteur
et allonge la zone de surepaisseur liasique des Jura vaudois et neuchätelois vers
le S.-W. Nous nous bornerons ä suggerer que le Lias a dans notre region une epais-

seur variant entre 200 et 400 m (fig. 3). Signaions egalement que les fortes epaisseurs
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disparaissent vers l'ouest ä partir d'une ligne passant approximativement par Frangy,
Bellegarde, Moirans-en-Montagne.

Ces formations sont indiquees L sur notre carte, I2-1, I3, I4-5 sur la feuille
Nantua et I2, I3-4 sur la feuille Saint-Claude (1:80 000).

4. LE DOGGER

Le Dogger est represents par les formations Dx et D2. Ces formations affleurent
ä de nombreux endroits, dans les regions de Montanges, de Champfromier, de

Chezery, au Cret Chalam et dans la combe d'Envers. La synthese biostratigraphique
du Dogger de la region a ete publiee (R. Wernli, 1971).

La formation inferieure Dx est composee d'une barre calcaire tres homogene,
avec ä Ja base les calcaires ä Cancellophycus, greseux, micaces d'environ 12 m

d'epaisseur, surmontes par une serie de calcaires biodetritiques grossiers ä Encrines

et concretions siliceuses avec quelques intercalations marno-greseuses. L'ensemble

mesure 185 m d'epaisseur.
La formation D2, plus tendre, presente une alternance de calcaires plaquetes,

biodetritiques ä grain fin, couronnee par une formation ferrugineuse, glauconnieuse,

oolithique. Cette derniere ne mesure que quelques metres d'epaisseur, alors que
l'ensemble D2 mesure 60 m.

La formation Dx debute ä l'Aalenien superieur et comprend tout le Bajocien.
La formation D2 est encore ä la base bajocienne, puis bathonienne. La croüte
ferrugineuse au sommet est attribuee au Callovien.

La formation Dx est bien exposee au-dessus de la Riviere, dans la region du

Reculet. Bien que la formation sous-jacente liasique ne soit pas visible, on y retrouve
les calcaires ä Encrines et polypiers, ces derniers etant curieusement absents ä la

combe d'Envers.
La formation D2 est appelee par J.-M. Jaquet (1966) la «formation des

calcaires detritiques » ä la base de laquelle se trouve la zone ä Parkinsonia parkinsoni
du Bajocien superieur. L'epaisseur totale de la formation est de 115 m. Le Callovien

couronnant notre formation D2 a ete aisement reconnu par son fades malgre sa

faible epaisseur (50 cm).
Les travaux de P. Koehn (1970) ne sont que la suite, au S.-W., des observations

et de la nomenclature adoptee par J.-M. Jaquet.
Au Cret Chalam, la formation attribuee au Callovien a plus de 2 m d'epaisseur

et l'ensemble des formations Dx et D2 est estimee ä 230 m.
Dans la region de Champfromier, on retrouve la formation spathique ä polypiers

(G. Hutin, 1966) avec toutefois une intercalation de marnes de 18 m d'epaisseur.
L'ensemble Dx mesure environ 100 m sans que la qualite des affieurements permette
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une mesure plus precise. La « formation des calcaires detritiques » (D2) est bien

representee et mesure de 40 ä 50 m de meme que le Callovien (1-2 m).
II faut, d'autre part, signaler la decouverte d'un affleurement exigu de Dogger,

pointant le long du decrochement de Forens et situe au col du Sac, au N.-W. du
Grand Credo (J.-P.Tripet, 1966). Sa relation avec les affleurements environnants

Fig. 4.
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n'est pas claire car il se trouve dans une zone tres tectonisee. L'etude de quelques

coupes minces le classe dans notre formation D2 (J.-P. Tripet, op. cit.).
Le Callovien a ete retrouve fort reduit plus au S., au Fort l'Ecluse. II n'est

actuellement plus visible (Y. Arikan, 1964).

A l'W. de notre region, ainsi que vers le N.-E., en direction du Jura vaudois
et de la plaine molassique, de nombreuses variations de facies et d'epaisseur sont
enregistrees dans l'ensemble du Dogger. On peut cependant essayer de donner un
sens ä ces variations en s'inspirant des isopaques de E. Winnock (op. cit.) et de

U. P. Buchi (1965), des quelques mesures effectuees sur le terrain ainsi que de

divers sondages.
Le Dogger est tres epais au N.-E. II s'amincit en direction de Charix-Bellegarde

oü il forme une sorte d'ilot de moindre epaisseur (150 m environ, fig. 4). L'ensemble

s'epaissit en direction de Nantua, epaississement surtout visible dans la formation

D2 (M. Clin, J. Perriaux, 1964).

A titre indicatif, nous avons trace sur la figure 4 la zone qui, selon R. Enay,
est depourvue de formations de l'Oxfordien inferieur, formations couronnant D2.
II est interessant de constater que, sur cette zone, la sedimentation etait, au Dogger,
plus forte qu'ä l'W. Ce temps d'arret et peut-etre d'exondation ne sera d'ailleurs que
de courte duree et une forte sedimentation reprendra dans la meme zone ä la periode
suivante.

Signalons enfin que notre formation Dx est cartee J,Va et JIVb sur la feuille
Nantua et J[V, Jm sur la feuille Saint-Claude (1:80 000). D2 est cartee Jj-,,,, Jj sur
la feuille Nantua et Jn, Jf sur la feuille Saint-Claude.

5. LE MALM

a) Coupes de reference

Le Jurassique superieur est bien delimite, d'une part ä la base par la mince

zone ferrugineuse du Callovien. Sa position stratigraphique a ete facilement reperee.
D'autre part au sommet, une formation marneuse et dolomitique est attribute au
Purbeckien. On peut la suivre aisement sur les photos aeriennes.

II est, en revanche, plus delicat d'adopter une subdivision formationnelle valable

pour toute la region. Pour y parvenir, nous avons tout d'abord etudie ce probleme
au niveau des travaux de diplöme de l'Universite de Geneve, travaux tous bien
localises. Nous avons ensuite insere ces donnees dans des travaux plus regionaux
dont les diplomants de Geneve se sont parfois egalement inspires.

Nous nous sommes referes au travail de J.-M. Jaquet (1966) qui a le mieux
subdivise l'ensemble du Malm. Son etude se situe dans la region du Reculet et

distingue la succession de formations suivantes, de haut en bas:
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Formation 8: « formation purbeckienne », 30 m.
Formation 7: formation sublithographique et dolomitique, tubulures ä la base,

110 m.

Formation 6: formation subcorallienne et oolithique, 90 m.
Formation 5: formation calcaire de transition, 35 m.
Formation 4: formation des alternances calcaires et marno-calc., 220 m.
Formation 3: formations des calcaires sublithographiques, 50 m.
Formation 2: formation marneuse ä intercalations calcaires, 110 m.
Formation 1: formation noduleuse ä Spongiaires, 30 m.

Les formations 1 ä 4 forment le groupe du facies vaseux ä Cephalopodes.
Les formations 5 et 6, le groupe calcaire oolithique et perirecifal.
Les formations 7 et 8, le groupe calcareo-dolomitique.

J.-M. Jaquet fait suivre la description de ces formations de nombreuses
determinations micropaleontologiques. Malheureusement, cette etude s'etend sur une tres

petite partie de notre region et nous n'avons pas pu en tenir compte pour les ensembles.

Selon R. Enay (1966), les marnes de l'Oxfordien inferieur manquent dans notre
region, ou sont tres reduites. La formation 1 parait constante dans cette partie du
Jura. Elle a ete etudiee dans la combe d'Envers (R. Krummenacher, 1955). Les

formations 2, 3 et 4 affleurent egalement de maniere continue dans la meme region.
L'equivalent de la formation 2 presente une alternance monotone de bancs marno-
calcaires et de marnes dont l'epaisseur moyenne est de 20 cm. Au somniet de la

formation, l'epaisseur des marnes augmente jusqu'ä depasser un metre. La formation

3 est egalement reconnaissable. Elle est formee d'une suite de bancs calcaires

brun-clair, ä cassure franche, separee en deux masses principales. Cette formation
forme un ressaut bien visible dans la paroi rocheuse, au-dessus du chalet des Piatieres.

La formation 4 debute avec des calcaires gris, sombre ä la cassure, suivis d'un
ensemble calcaire gris-brun clair dont les bancs varient de 5 ä 50 cm d'epaisseur.

Les formations 5, 6, 7 et 8 sont mieux decrites dans la region du Reculet

(J.-M. Jaquet, op. cit.).
La formation 5 est composee de calcaires oolithiques ou dolomitiques ä tubulures,

de fausses cargneules, avec quelques polypiers en gerbes. Toute la formation
devient progressivement dolomitique vers le haut, mais de fa?on irreguliere et prefe-
rentielle pour certains bancs.

La formation 6 est beaucoup plus homogene. Elle forme une paroi de calcaire

oolithique oil quelques Rudistes ont ete trouves. Cette formation se termine vers le

haut par de nouveaux bancs dolomitiques.
Pour J.-M. Jaquet, la distinction entre les formations 6 et 7 releve de la paleon-

tologie. Pour nous, eile reste done imprecise ä de nombreux endroits. Morphologi-
quement cependant, une nette rupture de pente annonce la formation 7, plus tendre

parce qu'essentiellement dolomitique dans la plupart des cas. Dans le detail de cette
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formation 7 du Purbeck, J.-M. Jaquet a etabli la succession suivante, de haut en bas:

Niveau 6: dolomies, calcaires dolomitiques ou «Hammes ».

Niveau 5: calcaires sublithographiques ä intercalations dolomitiques.
Niveau 4: niveau ä « cailloux multicolores ».

Niveau 3: calcaires oolithiques et graveleux.
Niveau 2: calcaires ä tubulures et ä Nerinees.

Niveau 1: calcaires dolomitiques et dolomies, Huitres.

Les « cailloux multicolores » mentionnes ci-dessus au niveau 4 sont en fait des

elements anguleux de 5 mm de diametre au maximum, pris dans une päte dolomi-
tique. Les contours de ces elements sont flous. La formation 8 est bien reconnaissable

sur le terrain. La combe qui la caracterise est cependant souvent formee ä la base

par les derniers bancs dolomitiques de la formation 7. Lorsque des coupes sur le

terrain l'ont definie plus precisement, cette formation 8 comprend 30 m de calcaires

varies et de marnes schisteuses, de calcaires oolithiques ä graviers et Charophytes,
parfois sapropeliques. Elle est limitee vers le haut par les calcaires microbrechiques
blancs de la base du Cretace.

La meme suite de formations a ete reperee par J.-P. Tripet dans la region du

Grand Credo. Mais l'ensemble des formations 2, 3 et 4 n'a pas pu etre subdivise.

C'est un groupe compact de calcaires bleu-fonce, avec des intercalations de marnes
feuilletees. Nous avons cependant repris la cartographie des geologues de l'I.F.P.
dans cette region et tente de reconstituer ces subdivisions. Les limites restent parfois
imprecises, mais elles etaient necessaires pour souligner les structures.

La formation 5 du Grand Credo est formee de calcaires micritiques parfois un

peu argileux, avec intercalations de bancs dolomitiques vers le S.

La formation 6 se presente ici sous deux fades bien distincts:

1) calcaires micritiques plaquetes avec alternances de marnes grises, parfois dolomitiques.

L'ensemble est finement lite et parfois degage ä la cassure une odeur

sapropelique. Cette formation affleure sur le flanc S.-E. de la Montagne du Cret

puis traverse en biseau, vers le N., la route de Champfromier-Forens;

2) calcaires oolithiques, microbrechiques avec debris de polypiers, affleurant sur la

Montagne du Cret et ä l'E. du decrochement de Forens sur l'anticlinal du Reculet.

La formation 7 a la meme lithologie qu'au Reculet. Quant ä la formation 8,

eile est representee par des calcaires ä petits cailloux noirs, des calcaires pseudo-
oolithiques ou microbrechiques. La limite superieure de la formation est mal definie.

J.-P. Tripet l'a fixee ä la base des calcaires pseudo-oolithiques et oolithiques beiges

de la formation de Thoiry (base du Cretace, voir plus loin).
Dans la region de Montanges, G. Hutin (1966) a cartographie une formation 0,

precedant la formation 1. Ce sont des marnes ä Ammonites pyriteuses, appartenant
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ä l'Oxfordien inferieur, absent plus ä l'E. Sur notre carte, nous ne l'avons pas dis-

tinguee de la formation 1 (voir tableaux comparatifs I et II).
G. Hutin (op. eil.) a egalement groupe les formations 1, 2, 3 et 4. Leur epais-

seur totale se situe entre 200 et 240 m. La formation 5 est epaisse de 40 ä 50 m et
la formation 6 a soit le facies des calcaires perireeifaux et ä polypiers de Saint-
Germain-de-Joux ä l'W., soit le facies plaquete de la region de Menthieres, au N.du
grand Credo.

Les formations 7 et 8 sont semblables ä Celles de la premiere chaine du Jura.

Epaisseur de la premiere: de 45 ä 65 m. La seconde: 30 m.

II a fallu grouper et comparer les subdivisions etablies par les divers auteurs
afin d'arriver ä une synthese. Un tour d'horizon sur les travaux de la region nous a

decide ä prendre comme reference les formations etablies par J.-M. Jaquet. Nous
les avons alors regroupees et definies de la maniere suivante:

Les formations 0, 1 et 2 ne forment sur le terrain qu'une seule unite morpholo-
gique. II n'a pas ete possible de cartographier ces formations separement sur l'en-
semblc du bassin.

Jla forme un petit cret d'une epaisseur tres variable, se dedoublant parfois.
J2 se situe entre Ju et la base des parois calcaires de la formation J3_s.

Ces parois calcaires avaient ete indiquees tout d'abord par J3, J4 et J5 separement,
J4 formant une zone plus tendre de bancs dolomitiques bien visibles sur le terrain.
Mais nous n'etions pas sürs que ce soit le cas dans toute la region. Ce repere pouvait
egalement changer de place ou disparaitre.

La base de J6 est bien determinee par un niveau dolomitique tendre. Nous
avons vu que cette formation se distinguait morphologiquement bien de la precedente.

L'etendue de ces formations, figuree sur la carte, est tres variable. Ceci est du
bien sur ä leur position structurale, mais encore ä des variations importantes d'epais-
seurs. Sur le plateau de Retord, par exemple, au S.-W. de Saint-Germain-de-Joux,
de larges surfaces sont en Jlfl. Cette formation est ici localement bien developpee.
Nous avons, d'autre part, toujours mentionne la formation J7. II est certain qu'ä de

nombreux endroits eile est beaucoup moins importante. Elle n'a ete dessinee qu'ä
titre indicatif.

b) Subdivisions adoptees

Formation 0, 1 et 2: J4

Formation 3: Jla
Formation 4: J2

Formation 5 et 6: J3_5

Formation 7: J6

Formation 8: J7

c) Morphologie et formations
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TABLEAU COMPARATIF I

239

Lägende
adoptee

Legende feuillc
Nantua 1:80 000

1964

Lägende
feuille

Saint-Claude
1:80 000

1965

Jaouet
1966

J7 h
5-10 m

f8
30 m

Je J,
50-100 m

(au Poizat)

Je F,
110 m

^3_ 5

J5-6
perirecifal
(60-180 m)

hb
perirecifal
(80-180 m)
ä polypiers
(30-50 m) Ja

Fe
90 m

Jj
facies plaquete

(50-120 m)

F5
35 m

h
« Sequanien »

J4

70-80 m
Je F4

220 m

ha h
« Rauracien »

90-100 m ^3 f3
50 m

hb

couches de Geissberg:
15 ä 20 m

Effingen: 60-80 m
Birmensdorf: 10-20 m

ä la base, marnes: 0-10 m

J2b f2
110 m

h J20 Fe
30 m

J2|a

Oxfordien inferieur:
10-20 m lacune
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TABLEAU COMPARATIF II

Legende
adoptde

Tripet
1966

Arikan
1964

Hutin
1966

Enay 1966 Eiages
(Enay-

lithologie bi070nes Jaquet)

^7 F « Purbeckien » f8
30 m

Cretace
inferieur

Jo F,
190 m

F,
120 m

« Portlandien » F,
45-65 m

F6 F„ Portpla-

coral. « complexe F« landien
quetes 180 m kimmeridgien » 180 m

J3- 5 110m

F» calcaires
f5 plus recristal. f5

40-45 m de
45 m

20 m 40-50 m Kimme¬
ridgien

S.L.
« Sequanien »

•J
2 180 m

Fe-4 calcaires pseudo- Planula
Jja - 200-240 lithographiques

m
couches calcaires Bimam-

de Geissberg et lites matum
zone marneuse:

80 m
couches

d'Effingen:
F, ~ i 110 m

couches de

Birmensdorf.

couches
d'Effingen

calc.
hydrauliques

Transver-
sarium

Oxfor-
dien
S.L.

15 m couches de

Birmensdorf
calcaire
siliceux

Plicatilis
couches

F„ ä sph^rites Cordatum
base lacune 2 m

inconnue marnes ä Cr. Mariae et
renggeri Lamberti
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Formations J] o J6

ECHELLE

Isopaques en m

A

Section A-B.
voir figure 8 *>

0 2 4 6 km

A
Mt Rond

" Les Bouchoux / dy

Oyonnox

.Semme J
Cret

Le Recuiet

Chompfromier

- *y / ^ t
:ret Ct^lom J X X

/510mJ / • / *«*7 "
/ X 645 m M 9* / Peis:.

§ / /* CANTO^l

o ,P *. X f X—
®° / "*•/ J,0E/ sno"c,i /-v // / i"jr GENEVE

Fig. 5.

Ces formations ont parfois ete groupees entre elles. Au S.-E. des Bouchoux
J6 n'a pas pu etre distingue de J7, ä cause des conditions tectoniques. Pour les memes

raisons, il n'a pas ete possible de separer J3_5 de J6 dans la region de Champfromier
et celle du Grand Credo. II en est de meme pour la region de Delivres, au N.-E. de

La Faucille, oil la carte actuellement ä disposition, n'est pas assez detaillee.

Archives des Sciences. Vol. 24, fasc. 2, 1971. 16
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d) Extension des subdivisions ä la region de la Valserine

Au Cret de la Neige, sur la carte de J.-P. Copponex (1955), nous avons adopte
la correspondance suivante: «Sequanien»: J2, « Kimmeridgien »: J3_5, « Port-
landien »: J6, « Purbeckien »: J7.

Dans la region de Vatay, ä 4 km au N.-E. du col de La Faucille, E. Yazgan
(1967) a adopte les unites utilisees par H. Lagotala (1920). Le « Kimmeridgien-
Portlandien » correspond ä peu pres ä nos formations groupees J3_6, le « Purbeckien

» etant notre J7.

Sur la rive droite de la Valserine, aux environs de Champfromier, la carte de

H. Loubai (1963) a du etre adaptee. L'« Argovien-Sequanien » correspond ä peu

pres ä nos J1; Ju et J2. Nous avons reconstitue la position de ces formations ä l'aide
des documents de l'l.F.P. mais leurs limites restent souvent imprecises.

Au N.-E., les travaux de E. Sarman (1967), O. Piskin (1967) et N. Tuzcu (1967)

nous ont ete utiles. Leur « complexe Kimmeridgien-Portlandien » a dü cependant
etre revu sur le terrain.

A l'extremite N.-Z. de notre bassin, nos formations rejoignent Celles de la

nouvelle feuille de Bois-d'Amont-Morez, editee en 1968.

Le lien avec la carte de Y. Arikan, au S. du grand Credo a ete plus difficile ä

realiser. Ses subdivisions du Malm suivent les subdivisions classiques des auteurs

comme H. Schardt (1891), A. Falconnier (1931) ou D. Aubert (1943). II est

vrai qu'ä cette epoque, les travaux de R. Enay (1966) n'etaient pas encore publies.
A l'W. du bassin, nous avons renonce ä comparer nos subdivisions formation-

nelles aux descriptions, par ailleurs tres detaillees, donnees par M. Clin et J. Perriaux
(1964) dans leur notice explicative.

L'ensemble de ces subdivisions, auxquelles nous avons ajoute Celles de R. Enay
(op. cit.), sont presentees sur les tableaux comparatifs I et II.

e) Jsopaques du Malm

Sur la figure 5, nous avons reporte les epaisseurs des formations Jj ä J6 en exclu-

ant la « formation purbeckienne » (30 ä 40 m environ). L'intervalle entre les courbes

isopachiques est de 100 m. L'allure de ces dernieres a done une valeur regionale.
L'ensemble de ces formations s'epaissit tres nettement et regulierement vers le

S.E., passant de 500 m aux environs de Lelex ä 10C0 m aux limites du Canton de

Geneve.

Nous avons, d'autre part, tente de separer la fraction plus marneuse de la fraction

plus calcaire de l'ensemble. Nous avons admis que les formations Jx, Jla et J2

representaient la premiere, et J3_5, J6, la seconde. Suivant les endroits, ce fraction-
nement a quelque chose d'arbitraire, la formation J2 presentant un facies nettement
calcaire sur les derniers 30 m. Nous garantissons done les courbes isopachiques de

la figure 6 ä environ 30 m pres. Elles sont traeees de 100 m en 100 m.
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II est interessant de noter que la fraction superieure calcaire s'epaissit reguliere-

rment vers l'E.-S.-E., alors que la fraction marneuse montre une forte surepaisseur

d;ans la partie S.-E. de la carte et comprend la premiere chaine du Jura ä partir du

Colomby de Gex environ. II est Evident que ces epaississements ont un sens different

piour chaque fraction.

FIG. 6.
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Sur la figure 7, nous avons represents revolution de la fraction marneuse en
isolant les formations F2 et F3. Nous avons repris pour cela les observations de

R. Enay (op. cit.) en les adaptant ä notre propre nomenclature. Quelques valeurs
furent egalement tirees de travaux de Diplome. Les formations s'epaississent regu-
lierement vers le S.-E. Toutefois, les courbes isopachiques se coudent dans la partie S.

de la region et semblent se diriger vers le S.-S.-E.
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Pour nous rendre compte du röle joue par le « seuil oxfordien » de R. Enay et
die sa position par rapport aux autres formations du Malm, nous avons etabli une
siection isopachique de l'ensemble, section A-B, du N.-W. au S.-E. (fig. 8). L'epais-

Section isopochique dee formations Jj ä Jg

Valserme

Fig. 8.

seur du Malm a ete extrapolee des Bouchoux vers le N.-W., en dehors de notre
terrain. Nous avons egalement trace deux reperes bio-stratigraphiques Z1 et Z2.

Nous remarquons tout d'abord un epaississement general des formations vers
le S.-E., ceci ä partir d'une zone situee entre les Bouchoux et la Valserine, selon

l'axe de l'anticlinal du Cret Chalam. Dans ce contexte, le renversement de subsidence
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de R. Enay ne joue plus de role. D'ailleurs, dans ses cartes isopachiques, les epais-

seurs relevees plus au N., le long de Taxe du bassin oxfordien inferieur, restent faibles.

Nous pensons plutöt que la zone au N.-W. de la Valserine est une aire relative-

ment stable dans laquelle les sediments du Malm inferieur ont des epaisseurs variees,
mais dans l'ensemble toujours reduites. Au S.-E. de la Valserine, en revanche, une
veritable subsidence se dessine.

D'autre part, les divers facies des formations Jj ä J7 sont, de bas en haut et

d'une maniere generale, regressifs. Au facies de marnes ä Ammonites des formations
basales, succede progressivement la formation d'un ensemble de plateforme cora-
lienne (formation J3_5) et des facies de back-reef des formations J6 et J7.

II est interessant de noter, dans la formation J3_5, la distinction faite par
R. Enay (1965) entre une zone ä «calcaires oolithiques et colonnes construites ä

polypiers » situee au N.-W. de la Valserine et pouvant representer l'amorce d'un
facies back-reef et la zone ä « calcaires ä polypiers compacts » au S.-E., representant
l'ensemble coralien.

La plateforme formee ä partir de la bio-zone Z2 de la figure 8 s'est maintenue

jusqu'au sommet du Malm, avec quelques oscillations. II est possible qu'elle se soit
ensuite avancee vers le S.-E. et que la pente qui la precede coincide avec la zone

prösubalpine recemment mise en evidence par N. Steinhauser (1969) entre le Rhone
et les Bauges.

A la montagne du Cret, signalons, enfin, le facies calcaire particulier venant
s'inserer ä partir du S.-W. dans la formation J3_5, celui des « calcaires plaquetes»,
bitumineux, dont l'etude remonte aux publications de A. Carpentier (1951) et de

Y. Gubler et M. Louis (1956).

6. LE CRETACE INFERIEUR

a) Subdivisions

Le Cretace inferieur, en position synclinale, est etudie dans de nombreux tra-
vaux. Les plus recents, dans notre region, sont ceux de M. Mouty (1966) et N.
Steinhäuser (1969), traitant l'ensemble du Valangien inferieur. Nous avons egalement
utilise les travaux de diplömes de G. Hutin, J.-M. Jaquet et J.-P. Tripet. De nom-
breuses descriptions lithologiques se trouvent egalement dans la these de S. Guil-
laume (1966) sur le Cretace du Jura fran?ais.

Dans le tableau comparatif III, nous donnons les diverses unites stratigraphiques
et lithologiques. Nous n'avons eu aucune difficulte ä les correler. Une reserve doit
cependant etre faite pour la formation basale Q.j. Nous l'avons tout d'abord
divisee en Cj et C2, membres bien visibles ä l'W. et au N.-W. de Bellegarde. Mais
ailleurs, le membre C2 ainsi que la base de la formation C3 peuvent se condenser.
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La definition de nouvelles unites lithostratigraphiques dans la region par N.
Steinhäuser et Aug. Lombard (1969), les formations de Pierre-Chätel, de Vions, de

La Chambotte et du Bourget, n'etant plus directement comparables ä Celles donnees

par M. Mouty (1966), nous avons reuni l'ensemble sous la lettre afin de

disposer d'un ensemble cartographiable adapte ä nos buts. L'ensemble Barremien

inferieur-superieur n'a pas ete subdivise. Les reperes sur le terrain ainsi que les

TABLEAU COMPARATIF III

Legende
adoptee

Formations
(Mouty, Tripet, Steinhauser, Lombard)

L6gende 1:80 000
feuilles:

Nantua St Claude

Etages

c, v « Cretace superieur » c6 C6
C4

Turonien

C6 « Cretace moyen »
C5-4
C3-1
Cm

c,
(Cenomanien)

Aptien-
Albien

C5

Q-5-
C4

« Urgonien »

Cm Cn

Barremien
superieur

« Rusillien » Barremien
inferieur

c3

Pierre jaune
de Neuchätel

Civ Civ

Hauterivien
superieur

Marnes de Hauterive
(Valserine) | (Annecy-Chambery)

Hauterivien
inferieur

c2

calcaire
roux

formation
du Bourget

Valanginien
superieur

marnes d'Arzier
formation

Valanginien
inferieur

Ci-2 de la
membre

du
Guierscalcaire

du val de Fier
Chambotte

Cy Cy

Q

couches
de la Corraterie

formation
de Vions Berriasien

calcaire
de Thoiry

formation
de Pierre-Chätel
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coupes connues dans notre region sont trop peu nombreuses pour le faire
(J.-M. Conrad, 1969).

D'autres groupements regionaux ont ete faits, suivant l'etat des affleurements.
Sur la feuille Nantua 8, Cj-a et C3 sont groupes en Cj_3. II en va de meme dans les

regions de Montanges et de Champfromier oil les formations marneuses sont sou-

FIG. 9.
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Fig. 10.

vent fortement laminees. Le meme groupement a ete necessaire sur la feuille Saint-
Julien 5, ä l'W. de la Valserine.

b) Isopaques du Cretace inferieur

Comme pour les isopaques du Malm, nous avons cherche ä determiner des

axes de plus forte sedimentation (fig. 9 et 10). Les courbes isopachiques de la for-
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mation C4_2 et ses equivalents montrent un epaississement du simple au double,
de la Valserine en direction de la plaine genevoise avec une inflexion le long du
Vuache. Cet epaississement ne concerne pas la zone ä l'W. du Vuache et du Mont
de Musieges. M. Mouty (op. cit.) propose le long de la montagne du Vuache,
une faille pre-valanginienne sans s'expliquer davantage ä ce sujet.

II semble done bien qu'il y ait un compartiment subsident limite au plateau
genevois. Ce fait, par contre, concerne les epaisseurs et ne ressort pas particuliere-
ment dans la composition des sediments.

Le meme compartiment subsident est trace par les courbes isopachiques de la

formation C3. II est meme plus accentue et sort du domaine du Jura proprement dit.
De fortes epaisseurs sont visibles au N.-E. du Mont de Musieges, de plus faibles

au S.-W.

L'ensemble barremien C4_5, malgre quelques coupes detaillees, est mal defini.
De plus, il est souvent tronque au sommet (erosions tertiaires). A titre indicatif,
voici les diverses epaisseurs totales de la formation C4_5 enregistrees dans notre
region:

Lac de Sylans: 100 m; Viry: 35-40 m; Cours inferieur de la Valserine

(Chezery): 35 m; La Cure: 75 m; Vallee de Joux: 80 m; Vuache: 85 m; Grand

Credo-Montagne du Cret: 120 m; Fort-l'Ecluse: 100-105 m; Humilly 2: 125 m;
Morez: 110-130 m.

7. CRETACE MOYEN ET SUPERIEUR

Nous avons groupe les formations en majeure partie greseuses de l'Aptien, de

l'Albien et partiellement du Cenomanien dans la formation C6. Elle comprend les

formations C7_7/, C3_4 et C5_4 de la feuille Nantua au 1:80 000.

Les formations CG et CT ne sont jamais en contact Ce sont, d'autre part, des

formations aux affleurements disperses et tres limites en surface et ne jouant qu'un
röle paleogeographique restreint. Elles affleurent dans la region de Bellegarde, dans

le synclinal de Boges (feuilles Saint-Julien-en-Genevois 1 et 2) au N.-E. de Champ-
fromier (Saint-Julien-en-Genevois 1), au S. du synclinal de La Pesse (idem), ä la

Riviere au-dessus de Chezery et enfin au N. du lac Genin.
Ce dernier affleurement est forme de quelques metres de sables verts attribues

au Cenomanien, soit C7, par Berville, Bourgier et Dagnaux (1962) de Nancy
(voir fig. 1).

Entre le Chateau et La Pelaz, pres de Menthieres, H. Schardt (1891) Signale
des gres verts fossiliferes du Gault. J.-P. Tripet (1966) ne les a pas retrouves. A
Boges, en revanche, cet auteur a decouvert un affleurement de marne greseuse

contenant une faune marine, que D. Rigassi attribue ä l'Albien.
La formation C5 manque dans la region de Menthieres.
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H. Schardt (op. cit.) recolta egalement une serie de fossiles du Cenomanien

pres du Cret du Genou, ä FE. de Champfromier. Nous l'avons attribue ä C6. Le

pointement observe par les geologues de l'I.F.P. au S. du synclinal de La Pesse a

ete attribue ä C6 egalement.
A la Riviere, les calcaires crayeux ä silex du Turonien inferieur ont ete decrits

par L. W. Collet et E. Parejas (1925). Nous avons groupe les formations du
Cretace moyen et superieur sous le chiffre C6_7.

Enfin Y. Arikan (1966) n'a pas retrouve les affleurements d'Albien signales sur
la carte geologique de France au 1:80 000 aux environs de Lancrans. L'I.F.P. les a

reportes sur ses releves. Nous les avons mentionnes pour memoire.
Les affleurements des formations C6 et C7 sont done tres clairsemes. S. Guil-

laume (1966) donne la repartition de facies de divers etages. Nous retiendrons le

fait que l'Albien a probablement recouvert tout le territoire sous divers facies.

A Bellegarde, l'Albien transgresse sur l'Aptien, alors qu'en direction du N.-W.,
en traversant les deux premiers chainons du Jura, l'Albien transgresse sur l'Urgonien,
puis plus ä l'W., sur la formation C3 (Hauterivien). L'intensite du soutevement

prealbien est done croissante en direction du N.-W.
Bien que la carte de S. Guillaume (1966, fig. 92) soit ä une tres grande echelle,

on notera que, dans la repartition geographique du Cretace moyen, un compartiment
d'Aptien a ete preserve. II s'etend de Bellegarde en direction de la plaine genevoise,
alors qu'au S.-W. du Vuache et du Mont de Musieges, il est absent.

8. TERTIAIRE INFERIEUR (Siderolithique)

Le Tertiaire inferieur est represents par le facies siderolithique d'äge « Eocene ».

Ce sont des sables rouges, jaunes et des argiles residuelles. Nous designons ces

sediments par la lettre S. Certains affleurements comprennent de la molasse, comme
sur la route du col de La Faucille, pres de Mijoux et, plus au N.-E., au Vattay.
Cette derniere est difficile ä separer du Tertiaire inferieur sur la carte et nous avons
donne la lettre T ä l'ensemble. Cette lettre a ete employee pour des affleurements

au S.-W. de Bellegarde egalement formes de Cretace superieur remanie, selon

A. Jayet (communication orale).
Nous retrouvons la formation S sur l'anticlinal du Reculet, au-dessus de Chezery

(Ph. Koehn, 1970). De petits pointements disperses sont signales par J.-M. Jaquet
autour du Reculet. Cet auteur pense que leur materiel provient directement des

calcaires recristallises sous-jacents de la formation J3_5. Elle est composee ici d'un

gres ä ciment calcito-ferrugineux et d'une breche de calcaire oolithique ä ciment

greseux fin et jaunätre.
J.-P. Copponex (1955) signale cette formation sous le Cret de la Neige, du cöte

N.-W. On y trouve egalement un petit gisement de fer oxyde, d'aspect filonien que



252 STRATIGRAPHIE DU BASSIN DE LA VALSERINE

Ton a tente d'exploiter, mais sans succes. Plus loin, dans la meme region, quelques
fissures sont remplies de limonite jaune ou brun-fonce. La calcite est abondante et
quelques grains de pyrite älteres ont ete observes. Ce type de remplissage se

retrouve non loin de la ferme de la Trompette, au S. du village de Crozet, au pied
S.-E. du Jura.

Dans la region du Vattay, ä 4 km au N.-E. du col de La Faucille, C. Michel
(1955) Signale du Siderolithique, des argiles rubefiees et un gres friable jaune. Nous

avons retrouve ce pointement ä la cote 1310, sur le chemin menant ä la Croix de

Puthod. Tous ces affleurements reposent sur des substratums divers, ä des altitudes
diflerentes.

Pendant tout le Tertiaire inferieur, la region etait emergee. D. Aubert (1943)
admet, pour la vallee de Joux, que le Siderolithique provient de la decalcification
des formations cretacees et plus particulierement des gres aptiens. II est en effet

probable que dans la region actuellement plissee, les formations cretacees etaient

exposees ä 1'air fibre. Le fait que le Siderolithique se retrouve jusque sur et dans la
formation J3_5, montre que prealablement ä son depot, les formations cretacees et
du Malm ont subi une karstification profonde qui s'est manifestee jusqu'ä la base

impermeable de la formation J3_5. Les affleurements actuels ne seraient que les

racines de ces fissures importantes.

9. TERTIAIRE SUPERIEUR (Molasse)

Les formations M, et M2 groupent les sediments de cette periode. Mi englobe
les fades saumätres et d'eau douce attribues au Chattien et ä l'Aquitanien avec du
Sannoisien en seul point (S.-W. de Lelex). M2 correspond ä la formation greseuse
typiquement marine du Burdigalien et du Tortonien.
Formation Mx

Y. Arikan (1964) a cartography une molasse aquitanienne au S. de Coupy,
ä la Maladiere. Dans le vallon de Menthieres, au N.-W. du Grand Credo, J.-P. Tripet
a mis ä jour des bancs d'argile grise, k trainees rougeätres ou jaunätres, et des marno-
calcaires fossiliferes. D. Rigassi, geologue-conseil ä Geneve, a examine ce materiel
et attribue un age chattien superieur k ces sediments.

Dans la region de Chezery, P. Koehn a cartography une etendue importante
de molasse. La coupe, faite au S. du village de Chezery, donne la succession suivante:

1) niveau superieur argileux, avec bancs de gres micace ä muscovite, ou glauconieux;

2) niveau inferieur de calcaire d'eau douce, bitumineux, plus ou moins conglome-
ratique avec galets mous entoures d'une pellicule bitumineuse. On y trouve
egalement quelques debris de Characees et des tests de Mollusques.
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Au point 816,0 de la route de Lelex, affleure une molasse grise, micacee avec
intercalations de gypse.

Dans la region de La Riviere, D. Rigassi (1957), puis J.-M. Jaquet (1966),
relevent une Serie de marnes bariolees et de gres qu'ils attribuent ä l'Aquitanien.
Entre cette formation et le Cretace superieur sous-jacent, 10 m de marnes grises ä
lits de charbon sont attribues au Chattien superieur.

Au S.-W. de Lelex, ä la ferme du Creux (pres du Niaizet), sur un Cretace moyen
probable reposent 5 m de molasse sableuse, de marnes et de calcaires marneux gris,
lacustres, un peu bitumineux ä faunule sannoisienne (H. Vincienne, 1954).

J. -P. Copponex a note egalement cette formation le long de la route de Lelex.
Elle se poursuit de part et d'autre de la vallee de la Valserine jusqu'ä Mijoux. Plus

au N.-E., les quelques metres de marnes et argiles bariolees affleurant le long de la
route de la Croix de Puthod ont ete attributes au Chattien superieur (C. Michel,
1955), mais figure sous la lettre T (voir plus haut).
Formation M,

Une coupe detaillee de cette formation a ete etablie par Y. Arikan (1964) pres
de Coupy. D'autre part, les affleurements du synclinal de La Pesse ont ete etudies

par D. Rigassi (1957). Ces gres glauconieux marins reposent par l'intermediaire
d'une serie inferieure plus argileuse, sur l'Urgonien.

Au cours de l'excursion de la Societe geologique suisse (Aug. Lombard, 1965),
M. Guillaume signale, ä la Balie, dans la region de Septmoncel la presence, dans

cette molasse, de micro-organismes tortoniens.
Regionalement, nous voyons que le Tertiaire superieur repose sur le Cretace

superieur ou moyen dans une zone privilegiee en forme de golfe, longeant Taxe du
Vuache, puis remontant de Bellegarde jusqu'aux environs de Lelex.

Par ailleurs ä l'E., sur un ensemble que nous avons appele « Bloc genevois »,
le Burdigalien a ete erode (D. Rigassi, op. cit.) ou ne s'est peut-etre jamais depose.
Au Tertiaire superieur, ce « Bloc genevois » est une zone soulevee dans son ensemble,

comme un plateau, peut-etre tres legerement bombe dans le sens N.-W.-S.E. et
borde par la montagne du Vuache et le Grand Credo.

10. QUATERNAIRE (Q.)

La plupart des depots quaternaires sont d'origine glaciaire (Gl). Ce sont des

moraines argileuses ou de retrait, d'äge würmien. De grands lambeaux en recouvrent
les plateaux de Retord, Miribel, Belleydoux, situes ä plus de 1000 m d'altitude.
D'autres accumulations morainiques colmatent les depressions ä des altitudes tres
diverses. Les plus connues sont les moraines tres epaisses de la region de Ballon et
etudiees par M. Gignoux et F. Bourdier (1937), A. Jayet (1938), J. Goguel (1943)
et Y. Arikan (1964).
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Nous avons retrouve des galets alpins ä l'altitude de 610 m en remontant la

riviere du Tacon, affluent de la Semine. De grosses accumulations glaciaires de

retrait colmatent le fond du vallon de la Semine, en aval de Saint-Germain-de-Joux,

particulierement derriere le verrou forme par les bancs verticaux de J3_6 qui tra-
versent la vallee.

Les cirques d'alimentation de petits glaciers jurassiens sont visibles particulierement

de Thoiry, sous la crete du Cret de la Neige, cöte genevois. De l'autre cöte,

au Niaizet, nous avons decouvert une bände assez epaisse de glaciaire le long de la

Valserine, en aval et en-dessous des masses decollees du Malm provenant de la

crete du Reculet et emballees dans les depots glaciaires de la vallee. Par-dessus, on

retrouve en effet une moraine bien stratifiee et deux cordons morainiques barrant la

vallee ä cet endroit. La depression fermee qui les separe peut etre due ä la fönte

de glace mcrte.
Ce decoiffement a du se produire lors du premier retrait des glaces, en-dessous

de la crete. Un petit cirque rentrant suggere encore ä cet endroit la surface d'arrache-

ment. Ces masses ont probablement glisse sur la glace en s'y incorporant comme

une moraine interglaciaire (voir Ad. Jayet, 1966). Iis sont peuäpeu descendus vers

le fond de la vallee lors du retrait glaciaire.
Symetriquement, de l'autre cöte du decoiffement de La Chaz, (voir R. Krum-

menacher, 1971), se trouvent les masses eboulees de Chezery-La Riviere, decrites

par X. de Tsytovitch (1918) et visitees par de nombreux geologues depuis. On i
pense communement que ces masses avaient glisse sur la molasse. Nous suggeron'
qu'elles se sont mises en place de la meme maniere qu'au Niaizet. De plus, Lide«

d'une decompression du flanc N.-W. de la vallee, flanc dejä fortement erode, lor'
du retrait glaciaire, ajoute un certain credit ä cette hypothese.

En amont du Niaizet, des la region de Lelex, le fond du vallon est souven

marecageux. Les affleurements le long de la riviere, au moulin des Moines en parti
culier, montrent des depots bien stratifies, argileux, greseux, avec quelques bancs i

debris vegetaux carbonises intercalaires. Nous les avons note sur la carte par AI
En remontant la Valserine, nous trouvons de temps ä autre des cordons morai

niques qui ont ete terrasses par la riviere, ä 10 et 15 m au-dessus du cours actuel

Ces terrasses sont mentionnees sur nos cartes. Lorsque la distinction entre alluvioi
moderne et glaciaire remanie n'a pas pu etre faite, nous l'avons indique avec Al-Gl
comme au long de la Semine, en amont de Saint-Germain-de-Joux.

Nous avons egalement indique les principaux depots de tuff calcaire lies au

resurgences karstiques (Tf). Av a ete employe pour des surfaces d'eboulis (Eb
particulierement instables. Nous avons ajoute une fleche quand de petites coulee

etaient actuellement observables.

E est un bloc erratique pose ä mi-pente sur le flanc N.-W. de la premiere chains

au-dessus de Chezery et decrit par P. Koehn (1970). L'origine de ce bloc est disci
table. Ce calcaire recristallise, ä debris organiques indeterminables, pourrait etr
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tombe de la crete. Dans ce cas, ce doit etre du Malm. On peut le considerer egalement

comme un bloc d'origine glaciaire. 11 pourrait provenir de la barre urgonienne
formant le rocher des Hirondelles par exemple. Mais on s'etonne qu'il soit seul de

son espece.
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